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39, rue  Paavrée. 

La distribution du coke^ pour les 3*> et* 8e 
secteur»,  aura  lies» ce  jour,   samedi. 

*" l'.W«R DE LA  rîLfcWE'' 

Les nommés Gustave Drieaeen», 5s ans, ler- 
rasski-, i"^?^ Blanchemilte, coor Fratack, ia, et 
Lucien Caoekaert, ST> ans, chauffeur, rue Blan- 
chemaille. IXI. ont été arrêtés pour.,jtafraçtion à 
des arrêtés dVxpufaion en dates des 6 mai 1899 
2t a8 janvier ïoao.     _; 

-ont  été-transfères â   la  maison; d'arrêt  de 
ïi 

15.   —   Emile   Mnvncm,   me 
Pianclie-Hwa*,  c.   Piouiu; *e,, -  Jean Lantaogut 
m»  <te ]a   Vj^ne,   c.   SaaBte-twSresa   1*. 

o*©**.  — Anna Sonnen*ae, épouse J>aseoniie»s*te. 
52 ans. ru» Vieior-Hivro, 24.   — Pairf&e Bepger,  7» 
«a».-"■'*•  Biartohemaille.   33.   —   Cta*a 
ai», rue de la Confère»», te, d*c. H* 

L'BXïosrnOrr ©ts COMMKEçANTS 
PU CE>T*E 

C'est demain, 21, et lundi. 23 mars, .la pre- 
mière exposUtiOu du printemps 1920, orgamisée 
par les eo«ij«*rç«rt*?'dtr Cteifré. 

De toutes Us pTpnnifcious. -«Be doit, cette an- 
née, être la'ptae importante, la plus hrrllarite, | 
les commerçants du Centre ayant décidé tte don- 
ner à cette maxuiiestartion commerciale un éclat 
tout p^rfiofriter-rom-quant 1'*ae des étapes de' 
ïwprise de !a vie économique de notre chère cité* 
C'est pourquoi depuis quekjaes jour*, on remar- 
que chez nos cou—p*~jants ux»e liés grande, ac- 
tivité. Déjà, les vitrines se tna«tefarmeni et lafe- 
•ent voir des choses admàaabie* exposées avec 
Je meilleur  goût. 

Souhaitons pour demain un peu de beau 
temps, et le ccevr de- Ronbaix prendra, à n'en 
pas douter, son aspect des grands jours de fête. 

COMITE  IV ALIMENTATION  DU  NORD 

Semaine dui 32'au 27 mai* 1920: riz, i,4o" 
cale wert ou café torréfié, T.IO; pâtes alkncm- 
taires, un paquet par famUle (jusqu'à- épuise- 
ment), 0,75; margarine (jusqu'à épuisement), 
au choix, une boîte par famille pour i3,oo; ou 
une  boîte pour   icyaô;' saindoux, r,3o. -" : 

C OLLISION ENTRE A4JT0 E» VOITLRE 
Jeudi roatm, vers ïo h. 20, unie ' coHàsion 

s'est produite roo du Haze, à hauteur de la rue 
Desurmont, entre l'auto T.M. o33, du service 
de la reconstitution, etnin équipage de la bijae- 
serie Roubaisienne. conduit par M. Alphonee 
Valeck*. 

Il n'en? est résulte que des dégâts purement 
matériels,' de peu» d'importance. 

de 
«'est 

COMITE  D'AÏ.IMENTATION     ' 
Tous  tes  jours   aux   HaHes,   vente   libre   de : 

ea»" dt/   javel   et   brosses,   beurré   salé   de   Nor- 
mandie à  i3 fr. Je kilo;  fromage  Chester et de |   — i 
Hollande, à  0 fr.  le kilo. 

Vte rouge, 1 fr. -jb le. litre; samedi, de 8 h. 
ii 11 h., k- jaunes et vertes; de 2 h. à i h., 3. 
jao&es et   vertes. " 

Pommes de terr<>, 3 kilos par penso—ne pour 
1 fr. i5: samedi 20. de 8 h. à n h-, i5- jaunes 
rt verte»; de  2 h.  à 4 h-,  16.  janmes ef   vertes. 

FEDERATION   SPORTIVE  M    TRAVAIL 

Cbarnpiwtinot  du Nord 

Mateliee du 14 nm»: S. O. Roubaix (n), bat 
J. S. H_*um (1), par 4 baux à o ; J. S. LiHe (1) 
ust battu par J. S. C, Menas (i'->, par 5 buts à o. 

Pour le 21 mars, toutes les équipes du Co- 
mité du Nord de k» F. S. T.  sont .libres : 

S. O. Roubaix, équipe fr), ira matcher l'é- 
quipe (1) do l'Iris-Club Grorsieitt, à 2 h, 1/2» 
srstiaére chez Florin, près du Vélodrome ; ren- 
dez-vous â 1 h. 3/4 place de la Liberté. Sont 
convoque»--florrle, Vfeiek, Ouvré, Henneus.?., 
BaudeJte, TrfeiHe, Harpages, Hérasse E., Lra- 
gre,   Hérassé  O..   Desbonrtet. 

rS. ?<X, RoubaiXj éqmpe (?), matchera l'é- 
quipe (?) de l'Amicale Pierre de Ronbaix, à 
»6 h., place Gamot. Sont convoqués : Deîajonoy, 
'PJaès, Heœel, Lagache. Henraon. Nutte, Denis, 
Dumasy, Vanstracel,  TaUlieux,  Henaieuse. 

S. O. Roubaix, équipe (3), ma*ch/?ra l'é- 
quipe (2) de l'Amiicalc Pierre de Roubaix, à 
<S, b. , 1/2 précises, place Carnot. Sont convo- 
qués: Lecterrq, fiemooi'. Herajan. Huysatiaii, 
Mabieu. Ptaye, Da«sette, Lamqv. Reattems, 
'Jriaille.  Ehr^-anoy,  remplaçant   Vandecastel. 

Le Searé*»rre :  HESPEL. 

FERMEZ A   L'HEURE 
Pour feiaDoebur.: terdive de son établissement, 

M. Henri Desmet, cafetier, 1, rue Saint-Jacques, 
a fait r*objet d'une contraventk«i,% 

ÉTAT-CIVIL 
Naissances. — Fernande Benoit, *ue Nattonaio, 

99. — Agnès DeAgrange. rue cTes Plats. — Bmijïen- 
ne VlamtndE, rae des CTsuïîne», 11. — agiles Tho- 
mas. n»e <le la Latte. 904. — Jules Doquesrae, rue 
Saent^Piionc, 10. — Mar(e DeWoaut, rue AcWue- 
Testeitnj. 116. — Léon Six. TU© de Nancy, 93. — 
fieorees Declenxi. -rue  Bafsc, «. 

Décès. — Augustin Boaln, 58 asw, née AnH5fer„ 78. 
-Maria   ArdaeA.   50  ans,   -eue   Nationale,   tas.   — 

Maria  Loridam..  59 ans, rue   Bakàeux, 35.   —   Pa»Ji 
Bernard, 77  ans,  rue Cymbale,  82. 

uriewx, mois   ie ne l'entends pas 

D'autre past, je. me suis informé combien no- 
tre marre touchai* d>ppomiemg«ts, car-"* sais 
qo« orfto proposition amit clé votée par te Con- 

Eh bten, camarades, notre ■JMtire tanche par 
^«-Lf?* francs à la eomnwné, quf h» «apporte 
3 rraoos par jour ^ surplus de* «ppofetemente 
qu il  touche   à   l'ad*Hi«»tra.!.To«r 

Remarquée que je sais qtie % maure mérite 
4 une «ubweribon pour sa «shargja. Mais il n'avai» 

pas besoin de critiquer autrefois fe roérre so- 
sïaliste, q*u ne touchait que 400 francs et qui 
avait d'autres dérangements que le maire ac- 
tuel et était obligé de prendre ce temps sur ses 
journées de  tryail.-y-  ..;—'~*~-"v ,«*wjïfe,. 

Remarquez aussi. q4'ai. poiu|f de jl%e des* lois 
donnes gratuitement par la commune, il u'y a 
pa« beaucoup  de plaintes. 

Enfin, tout va pour le mieux. Tout baisse: 
u n y a que le pain qui augmente. Les ou- 
vriers, en majeure partie, n'ont' phis de tra- 
vail et combien do chômage a été pavé dspuis 
les  élections ? -*r- 

Enfin, Poilu, après avoir combattu pour la 
Liberté pour le Droit et l'Egalité, et avoir ob- 
tenu   la  victoire,  tu es bien récompensé. 

Qu'est-ce que ça «umit été si tu avais été 
vaincu. 

Un  Electeur  Wavrinais. 
«»       ' ... ______ 

Autan de Roubaix-Totircoing 

EMPROKT NATIONAL 5 % 
AMORTISSABLE 

■mms    NBT D'IMPOT      

CRÉDIT    LYONNAIS 
:  :    : :  28,  RUE NATIONALE   : f    :  j 

Les bure__x et caéeses du CREDIT LYON- 
NAIS resteront ouverts toute la journé» du 
Samedi 3» Mm,    clôture de là Souscription. 

avoir rems en 
tant que te pain 

Camarades   du  bâtonehl., \d_v_it la mauv;  
loi, la_rapacité, et tes abus trop fréquents de nos 
patrons, D est nécessaire que nous «agissions 
avec plus- déner^te encore ; nous ne pouvons 
tolérer davantage que nos erila^preneurs ga- 
gïjRrrt tarit d'argent à ta swewr cie ^njos fronts. 
Nous sommes toujours a la merci derlgftr caprice.. 

Plus que jamais, redoublons d'effsr»>s auprès 
de nos camarades trop timorés ejicppe qui se 
fcaisaen^Jrnp souvent bwKier p_- les* patrons ; 
soyons 'n leurs côtés toiujoars prêts à les secon- 
der chaque fois que le besoin "s'en fait sentir. 
Soyons énergiques pour l'aoplication de la jour- 
née de. 8 heures, et- sans dérogations, et, surtout, 
exigeons nos salaires des vautours du bâtiment. 

CO*HTE SE VftiltANCE    ,     "*».    r 
Le Comité syndks8ti du- bàtrt»e_t rappelie -fiwt 

cainafades qu'un Comité de vigilance est en for- 
■t—_ten-et que-tes-inseriptioTts- grjmt recties tous 
les jours, bureaux du Syndicat. 78, Boulevard 
de Belfort, Bourse du Travail. Des tracts de pro- 
pagande sont également à la disposition des ca- 
marades pour en taire la distribution "dans les 
chantiers. 

La  Comission. 
Employés Municipaux. — La Commission du 

Groupement régional du Personnel des Services 
publics se rcimiru te dimanche M rams, à neuf 
heures et demie précises, du mattn. Café de mô- 
telde-Ville, place de la Mairie, à Tc*_rcoing. 

•   Ordre du jour important. 
• Le   Secrétaire. 

^«YNWCAT   DE  _A  METALLURGIE 
; Aux Electriciens — Aux Casiers 

l_ Sectton des i^odueSeûrs d'énergie éleob-i- 
qtK -de nonbai.x at Tourcoing invite les ou- 
vriers à assister a te réunion corporative qua 
aura lieu le efl-martohe SI mars, à trois h^urers 
précises, à le Bourse du Travm] de Roubaix, 
78.  rx>ule"_rd de  Belfort' 

Le camarade PASSERIEZ, de Ua Fédénafcion 
des   formes  motrices, y  prendra  ia parole. 

Ordre du jour De l'action syndicale. fedéra_e 
et confédérale —- Etude des revenô_oatîon6 — 
Grantra* oonecfif régional — La houilte blanche 
■— La naAiona—sation  des services   pubkcs. 

LCB cflrvTiers ga_ers sont invâlés à cette con- 
férence. 
 1 -*i» 

C^/o_v_5*f^jr_r_v_)iC/iTi_fi .** <*to**a **-■ s**iï#&îAXfr+hp+t., c«»- 
"~~—*————_ gcâlter   général,   fora   ^çoe  causerie   pour   l'anni- 

-*17 CONSOMMATION T$' *-*■ * '■ «—-fc-i.., D_JJ1T__ 

SÏNUGAT BBS LW1T41RES ; ><_oi. d, «««,-^-^i, J. -  L. Kolk» » 
Seetton   d'Hellemuieë.     —     Les  membres  du     «ernièra   le dimanche  j-^i^ar»,   à 5  heures pré- 

syndicat   satrt  priés d'assister   à   l'assemblée eé-     cafes   du   soK.   au    sï£gë?<i>j,   rue  Jeàè-Jaurès, 
nérale qui aura lieu dimanche ai mars, à 5h*J 
resdu soir,-fu siège,^ rue Sadi-Carnot iV ' 

Ordre  du  jour :   lecture du   procès-verbal^si- 
tuation  finatetaère   ;que#ions diverses. 

Le  secrétaire, J.   VANDEPUTTE. 

■ ■■•■•"■■■■i .•Mm 

=   1HSTITBT   rHEDICÂL   BE   PâRÎS 

AVIS  ATTX   ASSISTÉS 

Le»- anciens bureaux de la rne de Tourcowig, 
mie PeSwt et boirievard de Paris étant suppri- 
Bnés, le* prochaine paiements se feront rue de 
l'Hospice   (jealle des Fêtes), dans Tordre   ci-des- 

GROUPE   A . 
. Dundi aa mars, à N heures, numéros 10.001 

à io.35o ; à y h., io.35i à .io.65o ; à ïo h., 
œ6.65I à 10.000 ; à n h., 10.901 à 11.200; à 
a h.. 11.201 à 1.1.600 : ;\ 3 h., 11..601 à 15.000 ; 
à 4-h-, ra.ooi à  T2.Soo. 

Mardi »3. à-X h., i3.3oi à 13.600; à 9 h., 
12.001 à ja^>oo ; à 10 I)., 12.901 à iH.aoo ; 
â   11    h.,    îo.aoi   à   i5-4oo ;• à   a   h-,    I3.4OJ   à 

MOUVAUX 
DA   R_îCO«STITTJTIOH   N'AVANCE   PAS 

Le matériel arrive,  niais se volatilise 
Depuis quelque temps, du matériel apparte- 

nant au« régions Mfcérées, dans la région de 
Mouvauix, était enlevé par d'habiles filonx qu'on 
ne pouvait  parvenir à arrêter. 

Le service de la. sûreté fut saisi de l'affaire 
et ouvrit aussitôt une m_nutiease enquête, qui 
vient d'aboutir à (.'arrestation- d'un nommé 
Glaçon, de Mouvaux. Ce dernier aurait acheté 
pour 2.600 France d>e matériel à des employés 
du   rnimasterc  des   Régions LibéréeB.- 

AROUBAIX 
La grande manifestation 

de Dimanche 
Les ouvriers de Roubaix et des environs sont 

—rvités à prendre part à la maniîestation qui 
partira de la Bourse du Trairai] de Roubaix, bou- 
levard de BflWort, à 9 heures et demie précises 
du matin. 

Après le cortège, un meeting a-ura lieu, au- 
quel prendront part les citoverts LAURIDAJX, 
D^^f^6 "^ te Boarso «*" Travail d'Halhiim, ; 
PASSERIEU, secrétaire d<- ka Fédération des 
Electricwsis; HUYGHE, secrétaire adjoint de la 
Fédération du TextHe, <*t LEBAS, député, madré 
de Roubaix. 

DANS LE BATrMENT 
ItVPACJTL  ET  MAUVAISE  FOI   PATRONALES 

En juin 1919, mterxenait un accord entre le 
syndicat des entrepreneurs «de Roubaix et envi- 
rons et le Syndicat ouvrier, pour l'application de 
la loi sur la journée de 8 heures. 

Cette réforme,  réclamée depuis très  longtemps 
sans •mterrupt^n^_pour   recevoir   par la classe ouvrière, était enfin obtenue   Pour 

ceUe-ci, comme d'ailleurs toutes les autreo refor- 
mes ouvrières, après avoir convenu et signé un 
conérat avec notre «rguiifealion syndicale, nos 
entrepreneurs ont m_ et mettent encore en ce 
moment tout en œuvre, les moyens les plus vils 
pour essayer de faire échec â la journée de 8' h. 

Nombreux seraient tes cas à signaler où nous 
avons dû mtervenir pour faite reconnaître te 
signature des patrons. C'est par tous Tes moyens, 
ms-je, et surtout par le mensonge, que ivs « sin- 
ges » du bâtiment trompent leurs ouvriers, qui 
veulent résister à la pression. 

Les uns invoquent telle maison où les ouvriers 
lont autant dSkeures par jour; les autres disent 
avoir reçu l autorisation (sans naturellement la 
faire \-oir au personnel) du Syndicat ouvrier de 

Le Crédit Français 
(Société anonyme.  Capital  : 50  millions) 

SUCCURSALE   DE   LILLE 
108,   Rue Nationale 

reste   ouvert 
tes sOTiscrrpfetons à" l'EMPRUNT FRANÇAIS, tous 
tes jours- de cette semaine, v compris samedi 
20 ■ niérs"; jour de clôture de l'Emprunt, de 
8 h. 30 à 17 heures. 

'-f»W«-—nsMlgmniM^,, 

62, Roc Pigalle,   63 
Uétro H Nord'-Sv*  :   PIGALLB 

Guérit  rapidement  les acci- 
• deats récents eu élo 

igné,deIa SYPHILIS par sa cure intensive eoe, 844. et ear se_' 
B     trailemeot m rite indolore, très pnissaat. 

maladies   de  la Peau, Voles  nrtnalres 
sttste    BlenMtorragie, RétrÉcisseœenu,  rila- 
io«s. rramtertitHSi fmrwrssanee,   guéris, rarii- 
lement en quelques jours. ' 
lynêcologie, Radiothérapie, Rayons X. 

médecin en chef reçoit lui-même toos les 
rs   de s ctrZBjmit*®'   H   «dres« * ton* 

a      malade une consultation détaillée sur sou cas, 
lui    indiittf—it fies   traitements   fectleréent 
applicables par   le malade  seul. 

Discrétion absolue. M 

Ulcères 

ARBOM)lSSEMENT DE MLLE 

10.701     U    I-Ï.OOO /, h. .jio.700 ;    a    .■>   h 
ta-001   à  i4i..'ioo. 

Mercredi 24 : à S Ji., 1.&.30-I à i-4Jioo ; à 9 h., 
tà.6ofji. ii.900: à 10 li., ii.901 ù i5.20o; à 
ïi h.,  i5.aoi  à  m.ooo. 

Rapairies. — A a h., ne section, 1.001 à 
1.700; à-ti  lv,,6e section,  6.001 à  O.600. 

. Jeudi N2Ô : à   8 h-- 'HVJOI   à  fio.4oo;.^à  9   h., 
.;6d.4oi   & 60.700; à   10 h.,  60.701 à   61.000; à 
xi h., 61.001 à 6,i.:*oo 1 à 2 11-, 6i.aoi à 6i.45o ; 
Si 3 h.} 6i.45i à 6i.65o ; à /t h., 61,601 à 61.900. 

Vendredi 36 :_'à 8 h., 61.901 à 62.200 ; à 9 h., 
ISa.201 à 6a.65o ; à 10 h., 6a.65i à 63.000 ; 
S 11 h., 63-OOI à 63./|oo ; à 2 h., fiS.^bi à 
63.8«(» ; à 3 h., 63.801 à 64.100; à à h.i64-ioi 
à 64-3oo. 

Les personnes q*ri travatUenl et qui n^ décla- 
re*aient pas leur^salaire sont passibles dr.poui'- 
«uHes.    -      ..... 

JJ6- paiement sfera fait aux chefs de famillei 
seulement qui ne pourront se faire remplacer. 
Les .retardataires ne sont plus payés cl rayés des 
ilïstes   de   contrôle. 

Les assistés devront se munir d eleur bulle- 
tin de salaire signé; qui sera vêtifîe avant paie- 
anem. 

Sociétés diverses 
«  CŒCILIA   ROlrRVISIKNNL   » 

Samedi   20 mars, à   19   heures   i5,   lepétitton 
«■éaéraJ* sous la   direotion de  M.   Fan*au,   heu- 
re»isememt rétabli.               ' ' 
.  h»-»- y-- .-*•- —< 1 

ÉTAT-CIVtC 
— Anrlbé Dubus, rne du Pays 14. 

- Andrée tM_bst. rw> HeaBn, ». — Antittur TJes- 
■moUre, rue Bernard, c. nathy, 2 — 0nsobé«i c*é- 
va^«r. ivg. des Çlews. 7. — Fettx An»etone«, ru** 
Bernard., 68. conr Veore Kaux. 2. — Oaaxteb Ka- 

*œ des Filatures.  18. —  Maurtce Bssrgenyri, 

MONS-EN-BARCEUL 

SEANCES SECRETES DI   CONSEIL MrNK'IPAL 

A propose de ces séances, j-*ai prornés a_c lec- 
teurs du « Réveilu de leur faire connaître, la 
loi municipale. Je tiens m» promesse, et voici 
ce que dit  la  loi du 5  avril  18S6 :   ■ 

Art. 54. — 1/es séances des conseils munici- 
paux sont publiques. Néanmoins, sur la de- 
mande de tn-ote membres ou du maire, le Con- 
seil municipal, par assis et levé, sans débats, 
décide qn'il se  formera  en comité secret. 

Et fa circu-teire ministérielle du i5 mai 1884 
dit: t<-Mais le procès-verbal des détrbérations 
prises en comité secret doit, comme les procès- 
verbaux des autres- séances, erre transcrit sur 
le registre et connu unique au public dans les 
formes tracées par les articles 57 et 38 dé la loi 
qui  disent : 

Art. 57. — Les délibérations sont inscrites 
par ordre de date sur un registre paraphé par 
le  préfet  ou   le  sous-préfet. 

Art. 58. — Tout habitant ou contribuable a 
te droit de demander, sans déplacement, de 
prendre copie totale ou partielle des procès-ver- 
bau3f*du Conseil m-umeipa!. des budgets et'des 
comptes, de la commune, des arrêtés munici- 
paux. 

Chacun peut les publier sous sa responsa_yké. 
Voilà donc, pour ceux qui l'ignoraient et qui 

s'intéressent aux affaires municipales, quels 
sont   leurs droits. 

Ils pourront "sssvoir comment et pourquoi a 
été nommée lu Commission des Noctambules^ du 
Raxitarllenient. 

Pourquoi la question du cimetière a été re- 
mise sur le  tapis. 

Pourquoi on a vendu du charbon au prix des 
mercantis, alors qn'h Vu An Q*taran*e » les ha- 
bitants se plaignent de ne plus en avoir ! 

Si te brave Lelièvre était encore à la mairie, 
il y a longtemps qu'il aurait .reçu une déléga- 
tion de ce quartier. Il est vrai que Lelièvre était 
un camarade et, avec lui, on y mettait moins 
de formes. 

DUBAROEW,. 
WAVRIN 

TOUT VA  SIEN 

Depuis les élections municipales, on ne satfcr 
plus rien, de ce qui se passe à la Mairie. Per- 
sonne n'a connaissance des délibérations d» 
Conseil,- Je 'sais, par' un article paru dans un 
journal de sacristie, le 39 décembre 1919, qu'au 
sujet du charbon, ils espéraient faire mieux. 
Je m'eri aperçois. Les bateaux de charbon, sont 
de p;hxs en puis rares, et je paie plus cher. Si 
nos conseilk-is croient que payer son charbon 
i5 francs les 100 kilos au lieu de 11 francs les 

HÉMORROÏDES ( 
VARICES  —   PHLÉBITE 1 

Soulagement immédiat ; guérison eer- M 
taine et sent danger par le M 

Sanpur DVBAT   I 
Vous qui depuis des mois, des années même, // 

souffrez de ces tenïWes maladies 
et «rai avez tout essayé sans sucées, 
suivez le trai testent aux drapées 
de Sanpur, vous serez émerveillés 
du résultat. Le Sanpur a base do 
plantes inof fensives, purifie le sang, 
contracte les. veinés, décousestion- 
né les orgtess ; te pommade Sec- 
cas* calme la douleur et cicatrise 
les plaies. Ne prolongez pas -votre 
martyre, des milliers d© malades 
ont été guéris ainsi par te Sanpur 
(0. 4.95 ; 27 fr. la cure de 6 fisc.) 
et la Seccase 1 3.60, 3.90 franco. 
G.OOTAT,D'„Ph%M,FM_.Sf-Ik_»,PAIUS 

A  LE L^E 
Bourse du TrtWait é€ Lille 

L'Union Départ*, mentale nous ronunumique 
un avis reçu de la Confédération Générale du 
Travail, pour l'crf:i<msation d'un grand mee- 
t . £ qui aura lien, selle de la Bourse du Travail, 
dimanche ai mars, à  17 heures. 

A l'ordre du jour : 1. protestation- contre le 
projet gouvernemental de l'amnistie; 2. néces- 
sité de mamtemr les huit, heures; 3. mesures à 
prendre contre là vie ohère. 

Vn rimportence de cet ordre du "jour, la 
faire des heures pour un travail -orgent, dont on     Bourse du  Travail  invite instamment  tous  lés 

PARTI SOCIALISTE 
Aux   membres de ta  section   lilloise.   —  Les 

membres ut la section lilloise sont invités à 
assister à une conférence du groupé « Clarté », 
qui aura lien au siège, 28, rue de Fivès, diman- 
che 21 mars, à  10 heures dumatin. 

Sujet traité : « Le Féminisme », par un I uni- 
vtasôahe du  groupe «Clarté ». 

Le Secrétaire :  L.   NACHTERGALE. 

Comité du Vieux-Lille. — Tons les fervents 
socialistes du Comité sont invités à venir à la 
réunion de la commission des Pupilles et des 
Jeunesses qui aura lieu samedi 20 mais, à 1.9 h., 
à « Brûle-Maison », rue du Marëhé-aux-Bêtes, 
pour établir les statuts. 

Les camarades qui voudront faire inscrire 
leurs en-fants pourront donner leur adhésion â 
la réunion. Le Secrétaire :   VANDAME.- 

Section mtdeteinwse. — Samedi 20 mars, à 
7 heures précises, une grande conférence éduca- 
tive aura lieu, salte du •« Coin d*Or », rue de 
Marquette, avec le COOCOUTS assuré des cama- 
rades  docteur   VERHAEG1IE   et   LEBRETON. 

Ordre du jour : les lois ouvrières, accidents 
du travail - 

En. rateor.- de l'heure de fermeture des éta- 
btissenmnts, la réunion commencera à l'heure 
■*• Le seerétaH-e,  Ed.  LEBRETON. 

Section   de   Lsmberssrt.  —   Assemblée   géné- 
rale, dimamehe, 21  mars, à 4 heures 3o du soir,.» 
estaminet de la « Petite Botte de Pai*le ». 

Ordre du jour : recrutement et propagande ; 
uaruserie par  le citoyen   Roger  SALENGRO 

Les membres de la section pourront inviter 
des amis.      ,     Le secrétaire, D. WATRELOS. 

Section de Wattiçnirs. — Les membres de la 
section sont invités à assister à l'assemblée qui 
aura lieu dimanche 21 mars, à 6 heures du soir, 
chez Delefosse Louis,- à la Place. 

Ordre du jour  très important.   -. 
Le secrétaire.  GRESPEL. 

Svétien de Fâches-Thumesnil. —- Anniversaire 
«le la Commune. —-Dimanche ai courant, à 5 
heqce» précise».du ..soir,, eatammet « des Quatre 
Chemins », grande- semée récréative et confé- 
rence organisées par te section au bénéfice de 
sa caisse de  propagande. 

çstaniinet d-s   1*« Union». 
'. Ordre--1 du jour :' « 1. "Nouvelles -aèfcésion» ; 
a." Lecture, du procès-verbal ; 3. Situation finan- 
cière'; 4- Manifestation du 1er Mai; & Assem- 
blées générales de la saison d'été ; 6. Lee jeux 
d3 propagande en faveur d» journal; 7- Di- 
vers ». '      ■ 

Çrésence   indispensable. 
Réunion de commission le samedi soir, 09 

mars, à  7 heures,  chez  Duhamel. 
Le^crétaire-  PLlftUET  rtertLélé—îy. 

A   MONS-EN-BAROEUL 
.  Samedi,   20 mars,   à   7 heures  du   soir,  che» 

De Muynck. 17, rue J.-J.-Bousseau, vénniom du 
Parti Socialiste. 

L'ordre  du   jour  clant   très   important,   nous 
comptons sur la  présence de  tous les membres. 

Le  secrétaire, DE  MTJYUCR. 

Section de Fretin. — Tous les camarades du 
groupe du Marais sont priés d'assister à la' ïéa- 
nion mensuelle qui aura Heu le drmancrrtt rt 
mars, à 6 heures précises du soir, chez te ci- 
toyen Thieffry  Clotaire, 

Ordre du jour : « Nomination au secrétaire du 
groupe «. 

Tous les camarades du groùp.? d'rrdv#t'sont 
priés d'assister à la réunion mensuelle qui aura 
lieu le dimanche • 28 mars, à 6 heure* précises 
du soir, chez le citoyen Arsène Montais. Ceux 
qni n'ont pas oncore retiré leurs cartes de igao 
peuvent les réclamer chez le citoyen Jules Dhel- 
lin,   4o, rue  Sainte-Marie. 

Jutes   DHELLljr. 

A   OSTRICOURT 
IMnianche 21 inar^. à 3 heures d«i soir chez De- 

fretin Eugène, débitant., rêonien g*r«eraOe de tous 
les membres de  la  Section. 

OrdTf chi  jour  . Paiement  des  cotisations. — Be- 
P°~sHe_ent «te  tous  le»  membres  de  ta  commis 
sien. 

Les (jamaipades qui u ont, pas encore de cartes 
son* priée de se fai-e tnuriw de'suite. 

A  l'issue de  la réunion,  tuiie causerie s~a faite 
par un camarade  de  la  Fédération «tu No—I. 

Cet avis tiendra   lieu  rie cor^ooaitS-on. 
FOUT  ;a  Section  d'Osteicourt : 

Le secrétaire  : DEFRECTN Brugéne. 

P_—1m MONTRES 
BIJOUX et ORFÈVRERIE 

àGsTRIBAUDEAUrdr^Es^ir 
Six r~ Prix* 25 MédoilU* d'Or ou Concourt 

ic robsernuoirt.    FRAMC8 TARIF ILUtSTSt 

GROUPEMENTS 0 
TRACTION SOCIALE 

ASSOCIATION REPUBLICAINE 
DES kœmm ( OMBATTANTB 

Dimanche  r>i   mars iguo, à   ïo heures du ma- 
tin,   au   siège,   réunion  des   conseils   juridiques. 

Présence  indispensable. 

«ROLPE « CLARTE • 
SECTtON ou NORD. — Grande conié-rencfi publi- 

que e-„ coutradirtoiTe : • La leintne au point de 
vur; social. poittiiTue et économiq-oe », par tm -ami. 
vBiPitaiTC d-u gro'.iî>e ■ Ctorte -, dimanche 21 mars, 
à 10 beures du mutin, sa4te du Ttvoîi, SB rue d« 
Fi~ç, Lillf>. -    * 

Le présent  avis seiTùa' d invitation. 
Le  Secrétaire   :   E.   DOUCE-BBJST. 

ne voit jamais la fin 
Certains, quand ils son! pris la main dans le 

sac, en flagrant délit de mensonge, vont jusqu'fc. 
rem» lent- signature, connue c'est le cas de 
M. Lepers. entrepreneur de maçonnerie et do 
menuiserie, à Wasquehal. Après céda, pouvons- 
nous ne pas douter de la borme foi de nos exploi- 
teurs du Bâtiment? 

Rapacité, c'est-le root que convient te mieux 
pour qualifier nos profiteurs do 1A. bâtisse. En 
voici les raisons ; le 28 février dernier, le syndi- 
cat général des entiepreneurs de Roubaix avise 
le Syndicat ouvriei, qu'à partir du 1er mars cou- 
rant, en raison de l'augmentation du prix uu 
pain et du renchérissemaul du coût de la vie. 
ite paieronf une augmentation provisoire, aux 
ouvriers adultes, de 0 fi. 15 oent-hnes à l'heure. 
Si quelques-uns des patrons ont tenu leur parole 
d'autres, an "contraire, se sont dérobes. Et écoutez 
leurs arguments et réponses A la suite de l'inter- 
vention du Syndicat ouvrier du bâtiment pour 
certains cas qui nous furent signalés : <■ Ces! 
par erreur de calcul qtié nos ouvriers n'ont pas 
reçu l'augmentation promise. » D'autres disent 
que le prix du pain ayant été reporté au 15 marf-, 
il n'y a pas lieu de donner 0,15 à partir du 1er 
mars, et bien .souvent c'est Sur le crvmpte de nos 
malheureux manœuvres que tes vpuiours s'achar- 
nent. Mars voici un fait des phis typiques qui 
vient de se passer chez M. Lefebvre, entrepre- 
neur de menuiserie. Place du Trïchon. à Roubaix. 
Ce patron, s'étant d'abord conformé à la décision 
de son Syndicat, paya à .ses ouvriers- Or" 15 de 
plus à l'heure. Quwllè ne fut pas la surprise de 
l'un d'enît-e eux, la semaine suivanti.. de voir 
non seulement que spn patron ne lui pavait 
plus tes 3 sous supplérnentarres, mais Ini rete- 
nait SUR  sa  paie ce que le patron prétendait lui 

à  assister   nombreux   à   la syndicats   adhérents 
réunion. 

La Commission Executive : 
A.  BAUCHE,  DUJARJWN, D.   BONDUES, 

A.   RAUX.   CRAMETTE, COUROUBLE, 
MASBON,  LOBEBT. 

Le  Secrétaire  par  intérim  ; 
Ai  BALGHE. 

Dans te Confection 
Madame Bidar. secrétaire desr ouvrières en con- 

fections adresse à KL Boulin, la lettee suivante; 
Cette lettre est motivée par la lenteur apportée 

par le syndicat patronal, à' répondre aux re- 
vendications ouvrières. 

Mme Bidar, secrétaire du Syndicat général 
des ouvrières en confections, à M. Boulin, ins- 
pecteur du travail, (Lille).       ' 

Monsieur   l'Inspecteur. 
A différentes reprises, au nom de mon orga- 

nisation, j'ai demandé à Messieurs les patrons 
(syndicat) de bien vouloir faire convoquer une 
corrunission mixte à l'effet d'étudier le tarif que 
notre commission eîabora ces" derniers temps. 

Ne recevant que demi-réponse, et trouvant que 
tout cela nous fait perdre un temps précieux, je 
vous serais reconnaissante -de . bien vouloir nous 
servir d'intermédiaire auprès du syndicat patro- 
nal pour nous entendre une bonne fois au sujet 
de nos  trop légitimes revendicatiens. 

Espérant que volte bienveillance ne nous fera 
pas défauf, recevez, Monsieur rinspeeteur divi- 
sionnaire, avec mes remerciements, mes bien res- 
pectueuses salutations. 

La secrétaire : Mme BIDAR. 

MEMBRE    Z>U   /FRT et  HORS     CXHtCOXJRm 

La nouvelle pelote anatomk*ue A COMPRESSION SOUPLE de M. Gtatsee, 
de Pans, 63, Beutevard Sébastopoi, est la seuie qui maintienne d'une façon radi- 
caie et sans aucime gène les hernies les pins volu-mineuses el les plus rebelles. 

Docteur Pierre  BARBIER, 
Lauréat de la  Faculté de Médecine de  Parte, 

,      , ..' Ancien Externe des Hôpitaux'de Paris. 
Basêe-sur de&dJplTrtées précises, la nouv»iire pelote anatomique à compre» 

.sion seup4e trioraphe de toutes les diftrc-u*tés et. résout. ee diffte-ite pTobtème 
d'un ^rrpaa^ri parfait. 

Sanotionnée par le corps médical lui-même, la nouvelle pelote adaptée àta^ 
pare ri sans ressort de M. Glaser, est le dernier progrès de la scienee herniawiB, 

VOICI   IDES    I^P-EÏXJ'^ISS 

EMPRUNT   NATIONAL 
LA SOlJSCRIPTIOrNÏ SKK \ CLOSE SAMEDI PROCHA1X 20 MARS. E» 

rai^u de Tàlfluenee des souscripteurs, nos guichets resteront ouverts, 19, RUE 
iVATIOrVALE, A LILLE, de huit heures et demie du matin à. six heures du soli* 
sans interruption. H en sera de même toute la journée du samedi 26 Mars, 
DER1MER JOL«  DE L'EMPRUNT. 

CRÉDIT DU NORD 

JE SUIS UUÊR1 - C'eut rafôrmatten de toutes 
tes i>ei-3onnes soussignées atteintes de hernies, 
après avoé parié le nouvel appareil sans ressort 
de M. Glaser, le réputé spécia-riste de Parte, 
B3, boulevard  Sébastopol. 

Ge nouvel appareil, sràce à de longues études 
é*, de nouveaux perfec'ionnements. assujne séance 
(«nantie Ut contention parfaite des hamies les 
plus di'nci.'es, tes, réduit et les fait dispèrnltn». 
| M. Paul PLLET1ER. 8. Faubourg de la Croi- 
sette. â Bemiremont. Vosges), 

M. Constant FORET, cultivateur, à Reoques- 
sur-Course, par Mon treuil-sur-Mer (Pas-de-Ca4ais% 

M. LAGXEAU. cultivateur, a Brognon, par 
Saint-Julie:}, prés. Dijon   Côte-d'Or). 

Désireux de donner aux mafades une pteuve immédiate de ce résulta*, 
garanti d'ailleurs par écrit, M. Cilassr invite t&ules les personnes atteintes de 
hernies, efforts, descentes, à lui rendre visite dana les vrldes suivantes où il 
fera gratuitement l'essai de ses appareils. Allez donc tous à 

15 janvier 192©. 
Monsieur Glaser. 

Atteint de hernies df^iuis huit ans, tous les 
bamdaaes que j'aveate portés me torturaient, et, 
le' mal s'aggravait. C'est alors que j'ai essayé 
votre appareil sans ressort, que j:ai porte jour 
et ritut sans .a-ucuate gêne ekmaiiitenant je suis 
radicalement guén. f>ans un but humanitaire, 
je vous àutorfee â publier nia lettre aân que 
tous s'adressent à vous en toute confiance. 

M.  HANDUCŒUR, 
5, rue Saint-Vincent-de-Paul, à Paris. 

Tourcoing, 21 mars,  Hôtel des  Voyageurs. 
Douai, 22et33 mars, Hôt. du Grana-Cerf-Commerce 
Cambrai, 24 mars.  Hôtel du Mouton-Blanc. 
Calais, 25 mars, Hôtel Meurice. 
Boulogne-sur-Mer, 26 mars.  Hôte!  de France. 

jusqu'à   3  heures, Montreuil-sur-Mer,   27   mars. 
Hôtel La-ngavesne.. 

Roubaix, ?8 mars, Hotél   de  France. 
Hazebrouck, 29  rnar>.  Hôtel, du  Nord. 
LILLE,   30  et   31   mars,   Hôtel   du   Gonimeroa, 

15, nie cte Bé't^ur.e. 

Broctiupe franco sur démunie. - Cetntopes Ventrières pour déplacement de tons erjaics. 
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WèR«€ QECQUBCELLE 

De M—, le motoc>l»ste rr'a^ait rien pexdw de 
■1» - irt—n'iL1 Pa~>e_u à son tour près du petit 
feote, il s'arrêta et nul, lui aussi, pied à teste. 
iBu—^Tp amtmtt n i su motocytette deWnt loi, i) pé- 
qiii'i— -Mae fa'faÉWrtguii sons le taUKs. Quand il 
iot à ipi—n*» mètre, seutemeat de la clairière 
OH awact i0rmspn l'auto, ii accota sa machine à 

s, et, avec plus d*t précantions encore 
*Br>fttem"V*"t1 «'avança vers te bois 0% 

la -*_re 
dearrière le \Gtg& terome d'un chêne, 

_J vit Itei 
JW»*» *~o 
Vn vérifier 

pieds,      pour 
le raotoeyefiste 

Voceillc pour 
à D— Mar 

te obM_feur 
la gorge de 

La hrtte fu* courte. Son adversaire pris à 
rinrp—>visl* ne pouvait faire aucune résistance, 
et fat «Rsémenl  terrassé... 

D  gteBjil *:4erref prwé de sent rmertt. 
DéTibéréraent, rhoœme brun te sateit par tes 

bras, et Pentrârna ver* les baissons qr» bor- 
d»çwt te' cteirrère, dent te feuillage, en ee re- 
terroanfc, cacha te corps à tous les yeux... 

Motér lestemen*, daÀs te fourré, 9 dépoiafla 
le eondwoteur dra—oui Ae son costtene de cbwof- 
ftur, qu'il endossa à la hâte. 

Puis, arrachant tes larges hmettas qui cou- 
vraient presque tonte la figure de ceKii dont ri 
avait si facilement eu raison, il tes appliqua sur 

• sow propre   visage. s   ' 

Ai»*» n*écbnnate%si)k, il sortit do taillis, e», 
regagaiani la cteirfôre, prit place sur te siège 
de la  voiture. 

La nuit était tombée sur tes bois et sur ha 
campagne, et wn silence profond régnait au- 
tour de tei, que troublait seulement te g*on- 
demesi lointain d» train qui se rapprochait. 

L'homme, que nous avons lateeé paisiblement 
installé dans le campartîment où ïl était seul, 
j«taot de temps en temps, à travers te vitre, 
un re^ran-d swr le paysage.. 

— Nous ne devons plus être loin... murmu- 
ra-1-il...   C^est.Je  momè»t  d'agir  

Il se. teva et, quittant sa place, se dirigea d—, 
c4té du fourgon. , 

Les rares voyageais assis dans les comparti- 
ment devant lesquels H pasaau. ne s'occupaient 
guère de- ted... l^es uns rteateot, tes autres dor- 
maient... Plusieurs conversaient ensemble, sans 
prêter attention à ce qui se passait dans te cou- 
loir. 

Cependant l'homme était arrivé au dernier 
wagon... Traversant k passage en soufflet qni 
le séparait du fourgon à bagages, il s'y avança 
à, pas de loup, en se dteriuiulant derrière tes 
malles.. 

L'employé touffus* à leur garde tournait la 
Utc du côté de 'a rate, regardant,.bai aussi, fi- 

ler  le  paysage à   traverg  Ja incarne  grillée  d<u 
oornpartétàent. 

Profitant de son inattention, l'homme s'a- 
wança doucement derrière lui, et, levant te bras^ 
le frappa de toutes «e forces, derrière la mi- 
«fue, dV la ■eroese.de apjo. revolver. 

f^e mSil*éurCTix* torirba sans connaissance. 
j Prestement,   soit- agresseur  jeta  tes   yeux   au- 

tour de  lui et avtea la  malle verte signalée une 
heure plus- tôt pau. Bertba è Juikie Del War. 

Avec faciriié, il te déplaça, et la poussa con- 
tre la porte roulante du fourgon, qu'il fit glte- 
ssr sur ses rainures de fer] 

Le train arrivait en bas d'une rampe, et ra- 
lentit se  marche pour la gravdcr. 

Lorsqu'à passa devant le disque commandant 
la vote à cet endroit, l'homme, d'une poussée 
rapide, fit sauter au dehors la malte verte, qui 
retomba sur le tains bordant les rails, et dégrin- 
gola par son propre poids te long de hi pente. 

Derrière «elle, profitant du moment où la lo- 
cernotive gravissait pérrrbtement la côte, il s'é- 
lança hors^dm fourgon. 

Puis^ après quelques secondes employées à 6e 
repérer, il piqua en droite ligne vers le bas de 
la côte. 

C'était là, qu'à quelque distance, Del Mar était 
posté. 

U distingua dans. la pénombre la malle dé- 
valant sur le sol déclive : elle arriva presque 
exactement à la place où i) l'attendait, et il n'eut 
qu'à étendre te bras au passage pour la recevoir. 

Alors, H lança un coup «te sifflet. 
Sur le siège de l'agate; l'homme qao rempla- 

çait te «Madsciei*, dérfea qite c'eta» à teTque 
s'adressait ce signal. 

Vivement, il releva te col de sa houppelande, 
et »é dMgéa du ofite «Pb* l'avertissement était 
parti. 

— Le cc*s que non» attendions est arrivé ! 
m Del Mar...  Aide-moi à l'emporter!... 

Le    péètesdu  chàtrftesr     jjrirm„fflr 
chose entre ae» de—te,  qui 
11S rttiiii_w 1 ■ 1 nul, et 

la malle, tandis que son chef s'emparait de l'au- 
tre. 

Tous les deux, a\'ec leur fardeau, revinrent 
vers te  voiture. ...... „ ■■_ 

En un clin d'oeil, ils le chargèrent devant la 
banquette-dm fond, et, tandis que Del' Mar l'y 
assujettissait, le chauffeur s'jocçroupît. devajit 
Paitrt»,  pour  mettre.le  moteur  en   marche. 

Dès .qu'il l'entendît ronfler, il reprit sa place 
au  volant. 

Sob compagnon, cependant, avait refermé te 
portière, et revenait s'asseoir sur te siège, à la 
place restée  libre. 

Mais, au moment où il s'apprêtait à y grim- 
per, te faux ceôducteuT lui envoya en pleine 
figure un formidable coup de poing, un véri- 
table uppercut de boxeurv 

Del Mar chance!», ba,trtt l'air de ses bras et 
tomba knock-out'SUT  le-sol. 

En un clin d'reil, l'automobile s'ébranla, em- 
portant «on ■ vainqueur et la malle verte, qui 
semblait  être te-prix- dw- combat. -    - 

EÎW» roula ainsi pendant deux ou trois milles, 
au bout desquels son pilote inclina à gauche, 
et l'arrêta sous un bouquet d'arbres qui bordait' 
lé chemin.       ..   - - 

Debout sur son siège,* if explora soigneuse- 
ment du rogard tes alentours.... La hmefi qui 
s'était , lejeéi*. hn" permettait de voir presque 
comme  en   plein  jour. 

Aucune charreUe. aucun véhicule, de quelque 
nature qu'il fût, n,'etaient en. vue. Pas un pié- 
ton non plu» n'apparaissait sur te ruban..blanc 
de la route. 

Alors, te mystérieux personnage prit dans sa 
poche un trousseau de clefs, et en introduisît 
une clef dans te  serrure. 

Le couvercle soulevé, il fouilla hâtivement te 
compartiment  supérieur. 

liais il n'y troava pas ce qu'il oherchaàt, car, 
après l'av«_ déposé sar te coûseir» de te voitare, 
fl  renonwete mm opésarion dans  te  fond de  te 

tourner et retourner les robes-, les corsages, les 
blouses, ses recherches demeurèrent infructueu- 
ses.   . ^ ^- 

fa^Rîtùdè du  fou il Tèur Ira hissait sa perplexité. 
Comment la torpille n'était-eUe pas à la pla- 

ce  indiqué».-  par  Bertha?.. 
C'était pourtant bien la malle verte qu'elle 

avait désigné*, !a malle verte, quf était en face 
de h»!.. 

'ft*eJ|l:*Tni geste" dé-désappointement, connue 
s'il ne comprenait rien à ce raéoompte inatten- 
du. 

C'était bien la peine d'avoir dépensé une teHe 
somme ' d'activité et ■ d'intelligence, pour n'a- 
boutir qu'à   rrne  déconvenue... , 

Lès sourcils "froncés, il se demandait s'il n'a- 
vait f«6 été joué.par Bertha, si, se doutant de 
sa. présence à côté-d'elle dan» la- cabine télé- 
phonique du confiseur, ette n^arvait pas donné 
à-son compHce une fausse indication, quitte a 
la rectifier quelques instant* ph» tard. 

j Quant- à- Del Mac, U .était demeuré inerte à 
te place "où l'avait. étendu le terrible coup de 
poing de.son, adversaire.. 

Sans doute, il serait resté là pendant de lon- 
gues heures, si son affilié, après avoir sauté du 
train en marche, n'avait fini par te découvrir 
à   l'endroit,où  il; gisait. 

En voyant son maître sans mouvement sur 
le sol,  il ent  un haut-te-corps. 

Qu'e s'étâït-H ' pasaé"?.. De ^quelle agression 
inatii-ndue  ayaif-il  éjté  la  victime ?... 

Sajb» chercher pour te moment à résoudre ce 
problème, rbomme se pencha sur ted, et s'ef- 
força, (te. te  ranimer.      .." 

Une source'murmurait sous la ramure, â quel- 
ques pas. D y çburot, et, trempant «on mou- 
ohoiT dans l'eau gtecée, re#fr« l'apjTtttftier sur te 
faont d eDel Mar. après avoir détaché son fttux- 
coJ.      - 

QsH—ci, sons lia fraîcheur de cette compres- 
se,  ne  tarda pas & 

Il ouvrit lés yeux, 'et, voyant un homme, un 
genou'en terre, à côté de rùi. crut encore-avoir 
affaire à celui qui .quelques' instante plus tôt, 
l'avait surpris par une si brusque attaque. 

Se -relevant, i! fendit à son tour sur son sa—- 
venr"qt«ï stupéfait, recula «ous te choc, e_ 
protestant. 

Heureusement, Del Mar reconmrt vite aon er- 
reur, et, en quelques mots, mit son oouiplàua 
au courant de ce qui venait de lui arriver: 

— La malle! s'écrte-t-il... H a emporté la 
malle, et la torpille qui y est enfermée! Qaal 
peut être cet advo. aire inconnu, au-courant de 
tous-nos projets-?..'. Si .lus-tin Clar»^. n'était pas 
mort, je croirais que te diable l'a ressuscité U, 

LXX 

Une potumé de CaMtorai*. 

Elaine et la tante Betty.îaccompagnées de Jai- 
meson, avaient fait le voyage en automobile, ait 
n'étaient arrivées à destination que le tehdemam 
matin. 

En mettant pied à terre, la jeune fille avait 
été désagréablement surpriae à te nourelte 
qu'une des mânes transportées par le chemin 4e 
fer manquait à l'appel. 

Sans doute, au dire de l'employé qui les ap- 
portait, quelque erreur devait s'être produite. 
Mais la journée ne se passerait certainement 
pas, sans que miss Dodge rentrât en possea- 
sk>n du  colis qui Lui manquait. 

Les deux femmes, escortées de Walfcar, étaient 
en train de faire une première promenade da_i 
te superbe parc qui entoanùt la propriété, lors- 
que de loin, ils virent une charrette «e d_l- 
geant du côté de la maison. 

Elle était c(3>n«u>te par un homme à barbe 
bruçe, qvi, ^"g1** les.aroir salués, désigna de te 
main une môllé placée derrière IuL 

,:— Cest bien intes Dodge que j'ai en face 4s 
_|oi ?.. de—tapda-4-il avec un accent de terroir 
tarte_e_t proaoncé... 

■ 
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